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I T FLORJMOND BÉTREMIEUX 
«Rat f w p e c t r n a t n t accepté iee poètes 

de présidsat 
e t vice-présideat d'honneur 

du Cercle orpaéonique 
•Iee aacicBS combattants 

- Chacun connaît maintenant tout l'essor 
•VaMssique qu'a pria le Cercle orphéonlque 

ttss anciens combattants, de fondation 
jstesnte. Cet ensemble vocai, trèa homo-
gjgas. aux connaissance» musicale» déjà 
tjéea développées, est appelé à un brillant 
avenir 

II Tient de s'enrichir d'eflectivee et J«u-
*MS sympathies En effet. Mal. Jean Aga-
ease, industriel aesoeie de la firme du 
aaaaae nom e t Florlmond Bétremleux. gê­
nant de la maison Bétremleux - Quint. 

Tourcoing 
Aujourd'hui , lundi 2 mai : 

Hôtel de Villa: S h. a 13 h. 
Bains (aauf baignoire»): 9 h à 11 h 

et 14 h a 18 h. 30. 
BikUothèque communale: 0 h- a 12 h. 
Bibliothèque populaire: 9 h » 12 h 
Cause d'Epargne: 9 h. 30 fc il h. 30. 
Ceaujulat de Belanine. 8 h à 13 h 
Ebouaee: paa de senrlce. 
Recette municipale. 9 h à 11 b. SO. 
Marché au Centre: I h k 11 b. 
Pharmacien de nuit (en cas d'absence 

pharmacien habituel i: M. Laudron, 155. 
du Tilleul. 

M . JEAN A C A C H K 

président 
d'honneur 

M. FLORIMOND 
BÉTREMIELX 

vice-prés, d'honneur 

ont respectivement accepté les poatea de 
président, et vioe-présldent d'honneur du 
Oerole orpbéonique. Tous deux anciens 
combattant» très avantageusement connus 
dtae milieux industriels et de la population 
lannoyenne. Ils ont vou u, s'.nsl, marquer 
l e grand intérêt qu'ils prennent aux Inl 
«natives méritoires de la Fraternelle dea 
anciens combattants et du groupe des 
Jeunes de 1TJ N C 

flous l'énergique impulsion de son dé­
voué directeur, M. Jean Béghln. et d'une 
commission trèa active, le Cercle orphéonl­
q u e des anciens combattants aaura mériter 
demain, comme hier. Isa nombreuses aym-
patbles que lui ont 'va lues , d'une part, 
l'excellent esprit qui anime ses membres 
et . d'autre pari, la valeur artistique qu'il 
a eu. déjà, l'occasion de témoigner. 

En félicitant cette belle phalange, nous 
lui souhaitons de connaître les plus beaux 
succès. 

Un éloge du travail 
par M. Salembien 

maire de Tourcoing 
Au cours de la remise officielle des 

médailles du travail a plus de 030 de noe 
concitoyens, M. Salembien. maire, a pris 
la parole pour faire l'éloge du travail. 

Après avoir rendu hommage aux réci­
piendaires , M. Salembien a notamment 
déclaré : 

c n est Indiscutable qu'en certaines pé­
riodes. 11 ne fut paa toujours rendu Jus­
tice a ceux qui travaillaient. Dea réformes 
profondes étalent nécessaire* et elles ont 
apporté aux ouvriers, une Juste récom­
pense de leur labeur. Mais. 11 est Don 
moins certain que, pour que ces réformes 
soient profitables aux ouvriers. 11 faut 
qu'elles n'entravent pas la prospérité éco­
nomique du paya seul» garantie du blen-
étre de chacun de nous Tout le monde 
eat d'accord sur ce point : c'est par le 
travail qu'une rénovation économique est 
seule possible et c'est par celle-ci que 
nous retrouverons le bien-être que sont 
en droit d'attendre ceux qui luttent pour 

BAISIEUX 
L'installation de M. l'abbé Bâillon 

curé de Saint-Marin 
Les paroissiens de 6slnt-MarUn. au 

Qrand-Balsieux, ont accueilli dimanche, 
après-midi leur nouveau pasteur, M. 
l'abbé Alfred Bâillon, ancien curé de 
Kleppe. à Reneacure, et qui remplacera 
M l'abbé Logez, nommé doyen de Mons-
en-Pévèle. 

Malgré la mauvais temps, un cortège 
nombreux s'est formé, a 15 h., boulevard 
de la Chapelle, chez M. Oaland-Pollet. où 
une réception dea plus aimables était ré­
servée a M. l'abbé Bâillon, accompagru 
4P MM. les chano.nés Outters. secrétaire 
général de la Fédération agricole du Norrl 
Bailleur doyen de Lannoy. qui présidait 
la cérémonie: MM. lea abbés Fournler 
euré de Chéreng: Boudell», curé du Petit-
Betsleux; Dumortler, curé de Leequln 
Montaigne, curé de Camnhln-en-Pévéle 
Beaugard. curé de Notre-Dame du Lourdes 
à Haaebrouek. 

M. l'abbé Bâillon fut reçu par M. Elle 
Outters. maire, entouré de MM. Deaseaux 
et DsoconseUlea, adjoints. 

Dana eon discours de bienvenue. M. Elle 
Outters souhaita k M. l'abbé Bâillon u n 
ministère fécond, dans une paroisse o ù 11 
saura unir toutes les bonnes volontés. 

M. l'abbé Bâillon remercia M. le maire 
de son accueil, auquel U se montra trèa 
sensible. 

Le cortège se dlris-re ensuite par les 
rose décorées vers l'église Balnt-Martln. 
4 l'entrée de laquelle M. Ansart. président 
d u Conseil paroissial, donna l'assurance 
4 M- l'abbé Bâillon, d'une parfaite colla­
boration, et forma dea voeux pour la pros­
périté des oeuvres paroissiales. 

M Mouton et M"* Tabou I lie directeur 
e t directrice, conduisaient les enfante des 
écoles libres et trois fillettes. Msrle-Made-
Vstne Daman, Adrtenne Patemoster et 
Yvonne Mouton, présentèrent au nouveau 
euré de Balnt-Martln, la houlette, les 
clefs et des fleurs. Ces demléree furent 
déposées par M l'abbé Bâillon, au pied 
du monument aux morts 

ÏOURCOMC 

la vie. Lea principes d'économie e t de tra­
vail commandent e t commanderont tou­
jours les destinées dea peuples. 

s Les Français seuls dignes de os nom 
sont ceux qui, comme voua l'avea fait, 
tendent chaque Jour leurs efforts * créer 
et a resserrer lea liens d'affection et de 
confiance mutuelles entre les collabora­
teurs de travail que doivent être lea em­
ployeurs et les ouvriers : ce sont ceux 
qui sentent qu'une usine est une grande 
famille, qui ne pourra assurer le bonheur 
de aea membres que si tous agissent dans 
le même sens. 

s Voilà la véritable façon de servir la 
France, de la protéger contre eea enne­
mis Intérieurs e t extérieurs ; en leur pré­
sentant le bouclier du travail effectué l i­
brement, avec patience e t probité, dans 
te paix l 

» Tous les Français l'ont bien compris 
et lea événements l'ont démontré lors­
qu'il y a quelques Jours, nos représen­
tants 4 la Chambre ont, dans u n élan 
unanime, prononcé la consécration du 
travail dans un vote d'union patrioti­
que, s 

Et a'adreasant plus spécialement aux 
nouveaux décorés. M. Salembien. conclut : 

> Montres autour de vous, k vos enfants 
k vos familles, k tous, que les Français 
connaissent la valeur du travail, seule 
source de toute richesse, de tout bon­
heur et que c'est avec le retour k ces ver­
tus de labeur, qui furent longtemps son 
apanage, que la France retrouvera le plus 
sur élément de son redressement néces­
saire. 

> Continuez de prêcher d'exemple ; au 
Heu daccentuer les divisions entre c i ­
toyens, recherchez les paroles qui rappro­
chent et apaisent, puisque c'est dans no­
tre union, notre cohésion, notre force, 
que réside notre meilleure chance de 
salut. 

E . F A U C H A N T , 5 7 , B d G a m h e t t a 
TISSL'8 - SOIERIES - NOUVEAUTÉS -
Maison spécialisée pour la belle marchan-
d-se - Choix Incomparable dea nouveautés 
de la saison - Une seule maison. Un seul 
nom. une seule adresse : E. FAUCHANT. 
.17, boulevard Uambetta. ROUBAIX (face 
au marché). 29936 

valent datai t u é tat lamentable e t pré­
caire, dont avalent 4 souffrir non seule­
ment le personnel, mate encore toue ceux 
qui avalent 4 se rendre dans les, divers 
organisme» 

A la place de l'immeuble qui sera dé­
moli, on peut prévoir tes travaux d'agran­
dissement de l'Institut Colbert. 

Ces travaux «ont particulièrement im­
portante et doivent permettre k cet éta­
blissement de prendre toute l'ampleur 
désirable. 

La réalisation de ce programma eat 
cependant subordonnée aux possibilités 
financières de la ville ; or. on sait quelles 
difficultés sont actuellement opposées k 
toute» le» initiative» municipale», en rai­
son de la hauaae constante de toua lea 
matériaux et de la main-d'œuvre. On 
peut espérer, néanmoins, que te» travaux 
pourront commencer dans un délai relati­
vement restreint. 

LAINAOM - DRAPERIES - SOIERIES -
t . LEDUC, 15, place de la République. 90e 

L e d é p l a c e m e n t 

d é d i v e r s s e r v i c e s 
Il y a quelques Jour», nous avons an­

noncé la décision prise par l'Administra­
tion municipale de faire procéder k la 
démolition d'un Immeuble situé rue de 
Oand et, actuellement encore, occupé par 
divers services publics. 

Pour permettre l'exécution de ce pro­
gramme, ces eervlces «eront transférés 
122. boulevard de l'Egalité. 

Il s'agit de l'office municipal de place­
ment, (contrôle de la main-d'œuvre 
étrangère), de l'Inspection du travail, du 
Fonds municipal de chômage et. enfin. 
des déclarations dea accidents de travail. 

Dans le nouvel immeuble, un agence­
ment spécial et pratique a été Installé. 
ce qui permettra k chacun des services 
intéressés de fonctionner dans les mell 
leurea conditions 

On ne peut que se réjouir de la décl 
slon prise par l'Administration munlcl 
pale. En effet, les locaux évacués se trou 

R é u n i o n d u C o n s e i l m u n i c i p a l 

Le Conseil municipal de Tourcoing se 
réunira en séance ordinaire, le mercredi 
4 mal, k 18 h. et examinera lea questions 
suivante» : 

Dépenses imprévues: ratification — Voi­
rie: cession de terrain k la vola publique. 
— Id.: achat de pavés. — Id.: personnel, 
assurance, avenant. — Propriétés commu­
nales: aliénation de terrains, rue de la 
Cloche: adjudication. — Id.: horloges pu­
bliques: entretien, convention. — Id.: école 
maternelle c La Fontaine > - ferronnerie. 
Dissolution de la société. — Id.: chauffage: 
achat de poêles. — w : théâtre: transport 
des décors. Marchés. — Bureaux de la 
mairie: acquisition d'une propriété Expro­
priation: avis après enquête. 

Finances: hospices, création d'un» mater­
nité parante. Subvention. — Id.: cotes Ir­
récouvrable». — Service dea eaux: affaires 
diverse». — Instruction publique: livres 
classiques Marché. — Hosp.ces: entretien 
de sépulture. Don. — Fêtes: fêtes annuelles 
de quartier». Subvention. — Id.: sociétés 
de gymnastique. Groupe musical scolaire. 
Concours. Subventions exceptionnelle». — 
Pensions. — Service militaire 

S. Em. le cardinal Liénart 
bénit une nouvelle salle d'oeuvres 

au Plouich, à Marcq-en-Barœul 
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PtNPANT LE DISCOURS DE M. BAILLY, MAIRE. 

(Ph. J. de Ri.) 
M . L'ABBÉ BÂILLON (à droite) 

accompagné de 
M. LE CHANOINE B A I L L E U X 

L'installation rituelle rut suivie par de 
nombreux fidèles, auxquels M. le cha­
noine Balllleux présenta, 4 son tour. M. 
l'abbé Bâillon. Celui-ci, en rappelant le 
m e n t e de ses prédécesseur», remercia M. 
l e doyen de Lannoy et t int 4 témoigner 
de aa volonté de servir toua sas paroissiens 
dans son apostolat. 

Une réception des membres des diverses 
enivre» termina la cérémonie 

8. Em le cardinal Liénart. évéque de 
Lille, a fait Honneur 4 la paroisse Saint-
Loula. au Plouich. a Marcq-en-Barœul. 
en y venant dimanche bénir et Inaugu­
rer solennellement la nouvelle salle 
d'ceUTTee des < Loisirs familiaux ». 

En, cette cUrconstajice. les habitante 
de ce populeux quartier, tinrent en très 
grand nombre, k ae Joindre au cierge pa­
roissial, aux anciens combattants et aux 
groupements locaux, afin d'accueillir avec 
les membres de te municipalité, le chef 
vénéré du diocèse. 

Accompagne de M. le chanoine Duthoo. 
directeur des œuvres diocésaines, le Car­
dinal fut reçu k rentrée de la paroisse, 
au domicile de M. Dumortler. rue Pasteur, 
par MM. les abbés Carette. curé de la 
paroisse : Flajollet. supérieur au Collège 
de Maroq : Sthai , directeur de la Maison 
familiale du Buisson, e t aussi par MM. 
Etienne Masse, président de l'Union pa-
roteatel» du Plouich et par le» membres 
de la municipalité au grand complet, k 
la tête desquels se trouvait M. Albert 
Bafflly, maire de Maroq. conseiller géné­
ral du Nord, qui se chargea d'exprimer 
tes souhaits de bienvenue au Cardinal. 

Celui-ci remercia très sincèrement M 
le maire de Maroq et. s'adressent k te 
foule. 11 se di t profondément touché de 
l'accueil qui lui était fait. 

Pule un imposant cortège, composé de 
la clique e t dea gymnastes de l'Espérance, 
de l'Harmonie du Plouich. des anciens 
combattante appartenant aux sections 
du Pcnt-Ploulch e t Rouges-Barres, des 
sous-officiers de l é s t i m de Maroq et dea 
groupement» paroissiaux, escorta avec le 
clergé, 8. Em. te Cardinal Jusqu'à la co-

iPh. J .dsRx.) 

quette petite église Saint-Louis, admira­
blement décorée. 

Son Emmence prit place au trône prés 
de l'autel et la grand'messe fut célébrée 
par M. l'abbé Carette qui prononça aussi 
l'allocution de circonstance en s'attachant 
a démontrer le rôle bienfaisant du bon 
pasteur et e n rappelant avec émotion le 
souvenir de son prédécesseur, M. l'abbé 
Quermonprez, curé-fondateur de la pa­
roisse. 

Lea chanta de cette belle cérémonie. 
furent Interprétés par l'excellente cho­
rale paroissiale qui. sous la direction de 
M. Raymond Roblllard. interpréta te 
messe k trois voix d'hommes, de Don 
Lorenzo Péroal. 

A l'issue de la grand'messe, le Cardi­
nal, accompagné de M. l'abbé Chantry. 
doyen de Marcq, du clergé et de tous 
les assistants, ae rendit 4 la nouvelle 
salle d'oeuvres, s ituée prés de l'église, 
pour la bénir solennellement. 

M. E. Masse prononça un discours au 
nom dea oeuvres parolaslajea du Plouich. 
Le Cardinal exprima sa Joie d'avoir pré­
sidé cette magnifique cérémonie et donna 
k l'assistance sa paternelle bénédiction. 

Ensuite, tandis que la foule se retirait, 
l'évêque de Lille fut l'objet d'une n o u ­
velle réception qui se déroula 4 la cure, 
en présence dee membres d u clergé, d u 
Conseil paroissial et de la munloUmlité. 

Le soir, e n la salle du olné d u Plouich, 
cette Journée d'Inauguration s'acheva par 
une SsasaSS de gala donnée par les 
< Compagnons d e Salnt-Oenest s, qui i n ­
terprétèrent avec succès « Notre-Dame 
de la Montes s, reoonatltutton dramati­
que en trois acte» e t quatre tableaux.1 

P o u r l ' é r e c t i o n à B e l g r a d e 

d ' u n m é m o r i a l f r a n ç a i s d u f r o n t 

d ' O r i e n t 
Un comité d'bonneur ayant pour pré­

sidente le maréchal Franchey d'Esperey et 
S. E. le cardinal A. Baudrillart et pour 
vice-présidents MM. Mlllerand. Herrlot, 
Pourltch. envoyé extraordinaire de 6. M. 
le roi Pierre II de Yougoslavie, en France 
et Louis Marin, préaident dea « Amis de la 
Yougoslavie » et de la Chambre de com­
merce franco-yougoslave, a été constitue 
pour élever 4 Belgrade u n monument 
commémoratlf de la victoire d'Orient. 

Ce monument consistera en une haute 
•• jur qui formera comme un arc de triom­
phe ouvrant sur l'église française 
d'Orient. Dans la crypte de cette église 
sera placée la tombe <i'un soldat inconnu 
de l'armée d'Orient. 

Le groupe des poilus d'Orient est char­
gé d'organiser 4 Tourcoing, le 15 mal, la 
vente d'insignes. Cette Journée a été dé­
clarée par le Ministre de l'Intérieur 
« Journée nationale ». Indépendamment 
de la vente des Insignes, une souscription 
publique est ouverte. Nous sommes per­
suadés que la population tourquennolse 
comprendra l'Intérêt qui s'attache à la 
réussite de cette Journée nationale. Pour 
le prestige de la France en Orient, pour 
nos 45.000 morts qui reposent en terre 
lointaine, elle se montrera généreuse. Les 
souscriptions seront reçues dés k présent 
au siège du groupe des c Poilus d'Orient » 
3. Orand'place. 

r X T I M , e t Daloohe, président de PO.Iavenue Gustave Dron. M Michel Lepoutre. 
P A ; D. Vandamme, préaident de l'Ami­
cale des aous-of fictera d u Dénie ; Renard, 
vice-président, ploavet. trésorier d u e Tir 
National a ; Delrue. président de l'U.S.T.; 
Bammaert, président de la Société des a n . 
clans sous-officiers ; C. Tlberghien, pré­
sident de l'Amicale de l'Ecole de perfec­
t ionnement des sous-officier» de l'Infan­
terie ; Maes, secrétaire, et de nombreux 
membre» du e Cercle de» Officier» a, et 
Delmotte. organisateur du concours 

M. Quérang-r, en une courte allocution, 
rappela dans quelles circonstances ce 
concoure avait été organisé : 11 remercia 
ceux qui en avalent été lea animateurs et 
félicita les Jeunes gens de l'Intérêt qu'ils 
avalent bien voulu apporter k cette com­
pétition. 

M. Marescaux. en quelque» mot», dit 
combien 11 admirait l'esprit sportif de la 
Jeunesse ; 11 forma dea vosux pour que 
ceux qui, bientôt partiront pour le régi­
ment, puissent accomplir tout leur de­
voir de Français, dans les meilleures con­
ditions : 11 assura que Jamala 11 ne serait 
fait appel k eux pour défendre de» Idées 
démagogique» contraires 4 celles du ser 
vice normal de la défense de la nation. 

Ce fut ensuite la lecture du palmarès, 
par M. G Delmotte et la remise de prix. 

La réunion se termina par un vin d'bon­
neur. 

L e s a d m i s s i o n s 

• u S a l o n d e s A r t i s t e s f r a n ç a i s 
Nous apprenons avec plaisir que deux 

de nos concitoyens viennent de nouveau 
de voir leur» œuvres admises au Salon des 
Artistes français. 

M. Paul Claeyssens, ferronnier d'art, ru» 
de la Latte, dont le talent s'est depuis 
longtemps affirmé dans notre ville et dans 
la région, avait envoyé un très Joli lam­
padaire e n fer forgé, d'une perfection de 
goût et de réalisation qui fait honneur 
autant k la valeur technique qu'au sena 
pratique de ce bel artiste. 

M. Carlos Ducoulombler, professeur de 
dessin k l'Ecole des Beaux-Arts de Tour­
coing, qui fut déjà admis précédemment, 
avait envoyé, cette année deux toiles, dont 
l'une. Intitulée < Le marché 4 Tour­
coing ». a été reçue avec le numéro 2. 
preuve des brillantes qualités de l'artiste 

Ancien élève de l'Ecole des Beaux-Arts, 
où il suivit notamment les leçons de M 
Lèty, M. Ducoulombler a fait une car­
rière rapide. Actuellement, en qualité de 
professeur de cet établissement, 11 s'es 
créé une solide réputation d'artiste. 

A nos deux concitoyens, nous adressons 
nos sincères félicitations. 

L ' o u v e r t u r e o f f i c i e l l e 

d e s j a r d i n s d ' e n f a n t s 

La < Sauvegarde de» Nourrissons >, dont 
on connaît l'intérêt porté aux enfant»* de 
Tourcoing, procédera lundi après-midi, k 
la fête d'ouverture des Jardins d'enfants 

Comme chaque année, une distribution 
de Jouets sera faite aux petits, tandis 
qu'un goûter sera offert aux mères. 

Voici l'horaire qui a été fixé pour cette 
cérémonie : 

A 14 h. 15, Jardin de la Manière ; 
14 h. 45. Jardin du Chène-Houpline : 
15 h. 15, Jardin du Palals-de-Justlce : 
15 h. 45. Jardin dea Orlone ; 16 h. 15, 
Jardin du Cllnquet ; 18 h. 45, Jardin dea 
France, et 17 h. 15. Jardin du Congo 

Les mères fréquentant le Jardin de la 
ru? de la Latte, se rendront, pour cette 
cérémonie, au Jardin du Palais de Jus­
tice ; cellea du Jardin de la Fondation, au 
Jardin du Chêne-Houpllne. et celles du 
Jardin de la rue de Bollly. au Jardin du 
Congo. 

Au Syndicat des cabaretieri 
de Tourcoing 

Ce groupement a tenu aa réunion sous 
présidence de M. Dejaeger. Le secrétaire 

donna lecture du procès-verbal de ls der­
nière assemblée et le contrôleur fit con­
naître le rapport financier qui fut adopté. 
M. Godard, délégué de la Fédération, fit 
un exposé, article par article, sur le projet 
de loi sur la liberté commerciale qui tend 
à abolir, dlt-11, « un privilège devenu abu­
sif et contraire k la liberté du commerce.: 

A l'unanimité, lea présents félicitèrent 
l'orateur qui t int k préciser que la loi en 
question n'était pas encore passée devant 
le Sénat qui doit statuer. Il reste donc 
Indispensable, conclut-11, que l'esprit 
d'union de tous les débitants se confirme 
de plus en plus, au sein du syndicat. 

Cette réunion se termina par une tom­
bola, après un renouvellement partiel de 
la commission. 

négociant, maiilsilll «a. rue dea 
4 Mauecron, venant 4e la gare e n auto, 
vira trop court autour d u «erre-plein situé 
au carrefour de te rue Léon Betembien. et 
11 F faucha te borna lumineuse. 

La voiture Je M Lepoutre fut sérieuse­
ment endommagée, mais 11 n'y eut heureu­
sement, aucun accident de personne. 

PARTI RADICAL-SOCIALISTE ( 1 - Sec. 
tien). — On nous prie d'insérer: 

c La Commission ds te première section 
du parti, après examen de la situation poil-
tlque. se félicite qu'une fols de plus, ses 
chefs, lors des graves périls, se sont donné 
pour mission d» travailler k la grandeur et 
au bien-être du peuple. 

> Elle tait confiance au président Dala-
dler ainsi qu'aux ministres radicaux pour 
redonner a te France une situation écono­
mique, financière et extérieure stable, saule 
garantie de la paix «t de la liberté 

a Elle déclare qu'elle aidera ses chefs par 
toua lea moyens dont elle dispose. * 

UNION DES ARTISANS DE LA REGION 
DU NORD. — Ce lundi, de 11 h. k 12 h . 
permanence au Café du Centre. 2. place de 
la République (2* étage). 

Comptant • Terme 
aENStH.NEMI.NIS 

FINANCIERS 
COMPTOIR CHANCE 
Circulaire hebdoma­

daire gratis 
10. Place République. Tonreoint Tel 906) 

MARCy-EN-BARŒLL 
UNE RENCONTRE BRUTALE. — Vendredi 

ver» 18 h 45. une camionnette de la Blan­
chisserie régionale du Nord, conduite par 
M. Victor Dubru.lr, 28 ans, domicilié à 
Lille, 33, rue Chevreul. venait de la rue de 
Lille et s engageait clans la rue R.-Derain. 
lersque. arrivée k hauteur du aalon de coif­
fure de M. Bogaert. elle entra en collision 
avec un cycliste. M. Georges Delifolly. M 
ans. domicilié fc Wasquehal. 39. rue Ml-
chelet. La roue arrière de la bicyclette fut 
complètement écrasée mais, fort heureuse­
ment, eon propriétaire sortit indemne de 
ce choc imprévu. 

AVIS AUX FORAINS. — La distribution 
des places pour la kermesse annuelle du 
quartier du Pont-de-Marcq aura lieu con­
tour de l'église et tue Jean-Jaurès, demain 
mardi 3 mal. k 15 h. 

HALLUIN 

D a n s le* quartiers de l 'Alsacienne 
et du Beau-Laurier 

Samedi et dimanche, les promeneurs 
n'ont pas manqué de profiter de l'exposi­
tion organisée par le» commerçante du 
quartier de l'Alsacienne e t de celui d u 
Beau-Laurier, pour se rendre compte des 
efforts accomplis par noa concitoyens afin 
de satisfaire leur nombreuse clientèle. 

Outre cette manifestation commerciale, 
diverses réjouissances ont eu lieu diman­
che, contrariées cependant par le mauvais 
temps. 

Aujourd'hui, lundi, cette exposition se 
continuera et l'on est en droit d'espérer 
que cette heureuse Initiative produira de 
nombreux fruit», pour le plus grand bien 
du commerce tourquennois. 

A l a F é d é r a t i o n 

d e s A n c i e n s C o m b a t t a n t s ( U N C ) 

Le Contres départemental d'Orchies 
Le bureau de la Fédération rappelle le 

congrès départemental de l'U-N.C. qui aura 
lieu cette année le 15 Juin, k Orchles: 11 
insiste sur l'importance de cette belle ma­
nifestation 4 laquel.e doivent assister tous 
les anciens combattante. 

Le voyage se fera en autocar. Départ de 
la place C.-Roussel k 7 h. 45; retour vers 
30 h. Le banquet officiel aura lieu vers 
13 h. 30; prix 25 fr. D'autre part, l'orga­
nisation d'un repas en commun est pré­
vue (prix: 12 fr.) . Lea femmes e t les en­
fants peuvent participer au voyage ainsi 
qu'au banquet ou a u repa een commun. 

Inscription dés ce Jour, 43, rue du Hase. 
Dernière l imite: 10 mal. 

L a r e m i s e d e s p r i x 

d u c o n c o u r s d e t i r 

p o u r l e s c o n s c r i t s d e 1 9 3 8 

Dimanche, au < Stand de tir a, de la 
rue de lTser. 11 a été procédé 4 la dis­
tribution des prix d u concours de tir, or­
ganisé par les soins d u c Cercle des offi­
ciers >, pour tous tes Jeunes gens de la 
préparation militaire devant accomplir 
cette année leur service militaire. 

A cette cérémonie, présidée par 1« ca­
pitaine GuéTanguer, on remarquait la 
présence de MM. Marescaux. député ; J. 
Masurel. adjoint, président des < Amis de 
Tourcoing > : Dumortler, président de 

Le cortège traditionnel de Jeanne d'Arc 
Tous les membres de 1'D.N.C, les rem­

plaçants, les A . A . O . et lea Jeunes de 
l'U N C prendront part au cortège et k la 
manifestation organisée en l'honneur de 
Jeanne d'Arc, dimanche prochain. 

En raison dea circonstances actuelles, le 
bureau de la Fédération Insiste aupréa de 
leurs adhérents, pour qu'ils soient plus 
nombreux encore que les autres années. 

Les instructions k ce sujet, paraîtront 
dans le « Journal de Roubalx » le samedi 
7 mai. 

D e s conséquences d'un dérapage 
. Samedi, vers 18 h. 30, rue de Mouvaux. 
l'auto de M. Maurice Schoonaert. 39 ans, 
horticulteur, demeurant k Mouvaux, 23. 
n i e de Roubalx. ayant dérapé sur la 
chaussée rendue glissante par la pluie, 
est allée te bloquer contre la façade du 
bureau d'octroi 

La fills de M. Schoonaert, kgée de 
cinq ans. qui accompagnait son père, fut 
blessée légèrement k la tête ; par ailleurs. 
le mur du bureau d'octroi fut démoli aur 
une longueur d'un mètre. 

Mauvaise journée pour les cyclistes 
— Dans la soirée de vendredi, une colli­

sion s'est produite angle de la rue Victor-
Hugo et du boulevard Gambetta, entre un 
cycliste. M. Marcel Frlnsle. 62 ans. demeu­
rant 84. rue d'Alaace-Lorralne. k Mouvaux. 
et une auto conduite par M. Adelaon Ton­
neau, 47 ans, commerçant, domicilié 41, rue 
Nationale. M. Prlnsle fut renversé assez vio­
lemment et subit une commotion qui né­
cessita son transport k la clinique du doc­
teur Descarpsntrles. Son état est peu grave. 

— Samedi, ver» midi, rue d» l'Yser. k 
hauteur du « Stand de tir ». M"" veuve 
Tonglet, née Marie Gérard. 48 ans. mar­
chande, domicilié» k Salnt-André-les-Lllle. 
rue de Messine. 343. a été renversée par 
l'auto de M. Paul Vandenberghe. 24 an», 
employé, demeurant 31, rue des LUss. k 
Wasquehal. Dana sa chute. M™« Tronglet se 
brisa la clavicule gauche. Elle fut trans­
portée chez le docteur Gabert. pour y rece­
voir des soins. 

— Samedi encore, vers 16 h. 20, a l'entrée 
de la rus de la Cloche, le Jeune Marcel 
Dutholt. 16 an», domicilié 148. rue de Tour­
coing, 4 Neuvilie-en-Ferraln, qui roulait k 
vélo, a été i a m e n é par l'auto de M. Gé­
rard Becquart. 27 sus, ingénieur, demeurant 
19. rue de te Malcenee. Relevé avec quel­
ques blessures superficielles, le Jeune blessé 
a été reconduit 4 son domicile par les 
soins de la police 

Une réunion do Parti social français 
Samedi soir, e n la salle d u Foyer de la 

paix, la section hallulnolse du Parti so­
cial français a tenu une réunion. Celle-ci, 
qui avait lieu k l'occasion de l'élévation 
du groupe local au titre de section, a eu 
lieu sous la présidence de M. Berna: rt, 
président. Celui-ci était assisté de MM. 
Ildevert Wauquez et Géry Chombeau. 

Environ 300 personnes étalent présentes 
En ouvrant la séance, M. Beraaert a fait 

d'abord appel aux membres, pour Sjsrtst 
se livrent a une active propagande en fa­
veur du P.S.P. Puis, i l a présenté les ora 
teurs, MM Louis Deletraln. de la section 
de Roubalx. et Maurice Lano, du centre 
de propagande de Paris. 

M. D;letrain a développé le programme 
social du P.SF.. lequel préconise : un 
Juste salaire, la mère au foyer, la retraite 
dea vieux travailleurs. Et, après cet expo­
sé, le conférencier a souhaité la récon­
ciliation de toua las partis, afin d'assurer 
k la France une politique de salut. 

Après quoi, M. Lano a fait l'historique 
du P .SP. e t s'est livré k une critique sé­
vère de la C.G.T. e t de la C.G.T.U 

Il a placé k côte du programme de ces 
organisations, celui du P.5.F.. 

C'est ainsi qu'il a parlé longuement de 
la « profession organisée >, inscrite au 
programme du Parti social français. 

Ce programme prévolt la création de 
syndicats par profession : la retraite des 
vieux travailleurs proportionnée aux 
chargea de la famille élevée : la collabo­
ration dans toutes les professions ; la 
surveillance étroite et sévère des étran­
gers fauteurs de troubles dans le paya, et 
leur expulsion dans ce cas. 

M. Lano a fait la critique des lois so­
ciales votées depuis l'avènement du Front 
populaire, et en a signalé les alésa, par 
suite de leur application trop brusque. 

L'orateur a été très applaudi. 
Après les remerciements de M. Ber-

naert aux deux conférenciers, la réunion 
a été levée, par le chant d'une vibrante 
« Marseillaise >. 

Les communions solennel les 
Cette belle e t touchante cérémonie aura 

lieu dimanche prochain 8 mal. en la pa­
roisse Saint-Hilalre. Cent trente et un 
enfants, dont soixante-sept gar. ns et 
soixante-quatre filles, y participeront. 

Les communiants seront préparée a 
cette grande Journée par une retraite qui 
commencera le mercredi 3 mai. 

Dimanche, la messe de communion sera 
célébrée k 6 h. 30. et les vêpres, suirlrs de 
la rénovation des promesses de bapterr 
à 16 heures. 

aujourd'hui lundi, 
teuzs, employas et 
région d'Balrarn, «» 
en l'église Baiot-RUalre une snease pour 1» 
repos de l'Ame de MM. Jean Detevoye Léon 
Bartboiomeue et dea autre» membres dé­
funte de l'Amicale et de l'Amicale dea mé­
daillés du travail. 

Les commission» administrative» de ses 
deux associations prient tuai amènent tsnis 
le» membre» d'assister 4 est oxaoe. 

U n s réunion dus A J L O . 
Comme nous l'avons annoncé, le groupe 

hallulnote des Ancien» dea armées d'ooeu-
patlon a tenu hier dimanche 4 11 b . u n e 
réunion, en eon local, Foyer de la pats, 
rue Emile-Zola. 

Cette réunion était présidée par M. Paul 
Vundeboire, président, qu'entouraient lés 
membres de la commission. 

Après lecture d u procée-verbal de la 
dernière assemblée, M. Paul Vandeborr» 4 
entretenu lea membres de diverses ques­
tion» intéressant l'association H a d'abord 
parlé de la fête nationale de Jeanne d'Are 
et a Invité les A.A.O. k participer e n grand 
nombre au cortège organisé 4 cette occa­
sion, ainsi qu'k la cérémonie de la béné­
diction du fanion des Jeunes de 1TJJCC 
qui aura lieu ce même Jour. 

Il a soumis ensuite 4 l'assemblée l'or­
ganisation prochaine d'une durasse 4 pier­
rots offerte k toua le» membres. Puis , par­
lant de l'excursion k Lorette dea ancien» 
combattante de l'U J* C . le président em a 
détaillé le programme ainsi que les con­
dition» du voyage et 11 a engagé les socié­
taires k y participer. 

M. Vandeborre a enfin entretenu aea 
audlteura du projet d'une excursion de 
deux jours k Verdun. 

Lea A.A.O. de Roncq se disposent 4 cé lé­
brer le 39 mal prochain le dixième anni­
versaire de la fondation de leur groupe: 
lea A.A.O. hallulnols sont Invités 4 parti­
ciper k cette manlfeatatlon. 

Pour terminer, l'assemblée a été mise 
au courant d'un projet d'organisation de 
conférences. Ces diverses suggestions ont 
été bien accueillies par l'auditoire. La réu­
nion s'est terminée k midi et demi. 

L'assemblée générale de l 'O.S.H. 
En vue de la prochaine assemblée gé ­

nérale, le comité de l'O.S.H. fait u n pres­
sant appel k tous ce» membre» désireux 
ou susceptibles de faire partie de la com­
mission de bien vouloir communiquer 
leurs candidatures, qui peuvent être re­
çues par les membres du comité. 

RONCQ 
A la mémoire de M. Louis Blain 

Hier dimanche, le» Syndicats libres de 
Roncq ont fait célébrer, k 8 h., en l'église 
Saint-Plat, une messe pour le repos de 
rame de M. Louis Blain, 1» regretté s e ­
crétaire général des syndicats textiles. 

Bon nombre de syndiqués, ainsi que des 
membres des Œuvres sociales chrétien­
nes ayant k leur tête leurs dirigeante, as ­
sistaient k cette pieuse manifestation de 
reconnaissance La messe a été célébrée 
par M. le curé. 

Après l'évangile, M. l'abbé Louvieaux. 
vicaire de la paroisse, dan» u n e courte 
allocution, a félicité lea syndiqués de 
leurs pieuses intentions et, ayant fait u n 
délicat éloge du disparu. U a Invité les 
syndiqués k s'inspirer toujours de son 
exemple. 

La messe s'est terminée par une of­
frande 

AVIS AUX BOULANGERS. — En raison 
du changement intervenu dans te prix du 
pain, les boulangera de la commune qui 
son' en possession de bons de pain émis 
pa: le Bureau de bienfaisance, sont priés 
de le» remettre d'urgence k la mairie (Bu­
reau de bienfaisance ). 

CHEZ LES ANCIENS COMBATTANTS DU 
CENTRE. — Permsnence demain lundi, de 
19 b. fc 20 h.. Café de la Tête d'Or, rue de 
Lille. 254. 

A LA « JEUNE GARDE >. — Demain lun­
di, répétition pour la fanfare, k 19 b.. 4 la 
Maison paroissiale, —-— " - " • •* du Docteur-Oallssot. 

Une conférence sur l 'Espagne 
L» groupe hallulnols de l'« AMscee • 

narchlque > avait réuni tous Bt» membres, 
auxquels s'étalent Joints un bon nombre 
de sympathisants, pour entendre ur -• 
conférence donnée dans l'une des salles 
du Foyer de la paix, rue Emile-Zola, par 
M. H. Magnabal. 

M. Magnabal, qui revient d un voyage 
d études de cinq semaines en Espagr 
entretint ses auditeurs des événements 
qui se déroulent actuellement " i s PS 
pays. 

Le conférencier doué d'une belle : • 
quence a vivement Intéressé l'auditoire. 
Présenté par M. Joseph Delattre, 11 a rap­
pelé d'abord les origines de la guerre ci­
vile, puis l'orateur s'est particulièrement 
étendu sur la situation actuelle e n Espa­
gne nationaliste, insistant sur la grande 
popularité dont y Jouit, a-t-11 dit, le gé­
néral Franco. Celui-ci possède ''entière 
confiance des Espagnols, qui lui appor­
tent cordialement lea concours propres à 
contribuer k la victoire. 

Celle-ci. ne saurait d'ailleurs tarder, 
poursuit l'orateur, qui affirme que tous 
les amis de l'Espagne le souhaitent. M. 
Magnabal explique d'autre part, pour­
quoi, selon lui, nous Français devons dé­
sirer le succès du général Franco. L'un 
des motifs mis e n avant par l'orateur, 
est qu'il serait dangereux pour notre pays 
de vivre dans le voisinage d'une Espagne 
soviet laée. 

La conférence, écoutée avec une vive 
attention a été très applaudie. 

Se faisant l'Interprète des auditeurs. 
M. Delattre a remercié l'orateur. La réu­
nion s'est terminée après u n e courte al­
locution du préaident de la section, M. 
Auguste Vandewynakèle. 

Amica le des directeurs, contremaîtres 
e t employés 

LINSELLES 

Les communions solennel les 
Hier dimanche a été célébré» a l.lnaslte». 

la cérémonie dea communion» solennelles. 
Cent enfants, dont cinquante-trois) gar­
çons et quarante-sept filles, y prenaient 
part. 

Les communiant» »e sont d'abord ras-
..inb.es, J. 6 h. 4ô, aux écoles libres et d e 
la. lis ont été conduits processionnelle-
ment 4 l'Eglise ou, à 7 h. a e u l ieu la 
messe de communion célébrée par M. 
i'aDbe Taclc. cure de la paroisse. 

Les enfants ont ensuite assisté 4 la 
grand mai>se, chantée k 10 h. par te cho­
rale paroissiale. 

A 15 h., les vêpres solennelles ont été 
chantées en présence d'une assistance 
nombreuse. L'allocution de circonstance 
prononcée par M. l'abbé Seynave, proces­
seur au petit séminaire d Haaebrouek, a 
été suivie de la cérémonie de rénovation 
des promesses du baptême, et de la con­
sécration k la Sainte-Vierge e t au Sacré-
Cœur. La solennité s'est clôturée par l a 
bénédiction du Saint-Sacrement. 

* F ê w l b t i m da « J o u r n a l de Ronbaix » « k lundi 2 m a i 1 9 3 8 . N' 7 8 . * 

JUSTICIERS 
Elle regagna péniblement s o n lit. s a n s 

trop savoir où e u s an é ta i t e t sans 
atétne garder de sa blessure d'autre sou-
venlr qu'une douleur lourds à l a téta. 

L s sang coagulé sur la plaie avait 
arrêté d s l u i - m ê m e l'hémorragie, s i s e s 
béiisTTte, an effet. 

Au p e u t Jour, l a Jeune fille s'éveilla 
a i , « a r a s avoir revécu e n quelques 

i las événements de la veille, el le 
* atte indre s o n miroir pour 

Isa nouveaux ravages e s osé» 
i crmnnants par ces nouvalles 

Péniblement , el le se traîna vers l a 
cheminée où el le avait coutume de pla­
cer s o n seul ami e n ces Journées d'tsole-

Tout à eoup, 11 lui sembla qu'il y 
avait quelque chose de dérangé d a n s 
la symétrie des sculptures qu'elle c o n ­
naissait si bien pour e n avoir appris par 
cœur. 4 force de les regarder, tous les 
méandres e t tous les détai ls . 

Quel est l e prisonnier qui n'a pas 
étudié Jusqu'au plus Infime grain de 
poussière, les meubles, las murs , l e so l 
et l e plafond de sa oeUuls. 

Oolorès connaissait sa cheminée ; or. 
cl.e l'a trouvait autre qu'elle l'avait 
laissée la veille. 

El le se rendit rapidement compte de 
la présence des trois boutons d'ébène. 
Cherchant 4 approfondir, e l le s e 
demanda comment Ils ava lent p u sortir 
pour ains i dire de leur enveloppe pour 
se présenter à sa vue. U n p e u d e sans; 
sur l 'angle où s o n front a v a i t porté lu i 
fit souvenir qu'elle s'était fa i t m a l la 
veille. 

Il lui suffit de s e regarder dans u n 
miroir pour comprendre 4 peu près tout. 

Elle avai t u n e blessure a u front e t 
du sang encore plein l e visage. 

Elle s'était blésaée e n trébuchant e t 
c'est cela qui ava i t d û provoquer le 
déc lenchement qui ava i t fa i t apparaître 
les boutons. 

Appuyant sa m a i n sur l'angle, e u e 
sent i t u n peu de Jeu. 

Alors, el le repoussa l a boiserie sur le 
panneau qui portait les boutons, puis 
appuya 4 nouveau sur le coin d u m a n ­
teau. Aussi tôt le panneau rejoua à n o u ­
veau. 

B i s se sent i t Joyeuse d'avoir fa i t cette 
découverte s i U s s u r e e t s e darnanfla à 

quoi pouvaient bien servir ces petits 
cylindres noirs. 

Le premier sur lequel el le appuya, le 
cœur anTlwnT, avec u n brin d'Inquié­
tude a u f o n d d u regard, s'enfonce, sur 
s o n axe , puis revint avec u n bruit sec. 

Dolorès demeura hale tante , l ' a t t e n ­
d a n t à voir apparaître quelque chose de 
fantast ique, dlncntnpréhenslble, de m e r ­
veil leux. M a i s a l lé dut bientôt se rendre 
4 l'évidence, r ien n'avait bougé dans la 
chambre. 

— S i J'essayais sur celui d u m i l i e u 
se demanda-t -eUe . A pe ine y eût -e l l e 
posé s o n doigt , qu'un déclic se fit e n t e n ­
dre à se s pieds même . 

D'une extrême délicatesse. le système 
avait Joué s a n s effort. 

Dolorès an baissa «g constata avec s t u ­
peur que l e fond d e l 'être ava i t tourné 
SUT u n d e gag cotés , découvrant u n ori ­
fice noir e t tins nt 

E n m ê m e temps, u n bruit étrange, 
comme celui d'une t h a i s s roulant sur 
u n e poulie avec u n crissement rouillé, 
s e faisait entendre. P a l s u n craquement 
léger v int d u coté de l a fenêtre. 

Dotorès, d e plus e n p lus Intriguée, 
port» son regard d e ce coté. 

U n phénomène étrange lui apparut. 
Tournant sur des gonds invisibles, l es 

barreaux reliés e n haut et e n bas par 
une barre transversale, se déplaçaient 
l en tement e t s e rabat ta ient contre le 
mur, comme u n s imple volet poussé par 
le vent. 

La Jeune fille, les yeux grands d'éton-
nement , le coeur bat tant 4 grands coups, 
n e p u t réprimer u n cri de Joie s u r h u ­
main . 

La liberté venait , par u n orestlgleux 
miracle, s'offrir à el le . 

Elle se précipita vers la fenêtre, Ivre 
d'espérance, s a n s songer qu'elle é ta i t 
enchaînée a u pied de s o n lit . 

Le fer entra d a n s s a chevilla, l a r a p ­
pe lant soudain a u x tristesses d e l a 
réalité. 

Contemplant le ciel, ma in tenant libre 
devant elle, el le eu t u n trssnalltoniriiil 
douloureux et, l es m a i n s Jointes, e l le 
pria celui qui n'abandonne Jamais les 
innocents , d'achever l a t a c h e q u i ! vera l t 
de commencer e n lui revêtant las b o u ­
tons mystérieux de leur prodigieux p o u ­
voir. 

Dolorès, le v isage empreint de cet te 
réée par l i a gMasanasa, 

l'inquiétude et le chagrin, semblait vrai­
m e n t angéUque ainsi . Implorant la Jus­
tice céleste. 

S o n Jeune corps onduleux, amaigri 
par l e régime sévère auquel el le s'était 
astreinte, présentai t u n e l igne exquise 
de grâce e t l e soleil auréolant de se s 
premiers rayons la brune chevelure, 
semblait lui faire u n n imbe d'or. 

L'espoir revint p e u à p e u d a n s r a m e 
de l a Jeune fille, e l le prit confiance en 
son étoile et pansant qu'il lui fal lait 
u n peu aider l'œuvre du Créateur, el le 
se redit l e nesaassjjjg connu : < Aide-toi , 
l e d e l t-aldera I > 

Puis u n sourire s» toua sur ses lèvres 
devenues plus rouges sous les émot ions 
qui vesaaJent d e l a ranimer 

U n e wmtusiaé légit ime l a ramena vers 
U rssarrHnée E u e s'accroupit et , s e rap­
prochant de l'être a u t a n t que lui per ­
met ta i t sa chaîne, el le chercha à percer 
l'ombre opaque d u gouffre qui s'était 
révélé par le déplacement de ia plaque 
d u foyer. 

Elle finit par apercevoir, encastré sur 
l'une d e s parois, u n pet i t anneau u n 
peu rouillé e t garni da s ignes gravés 
a n creux e t psu^altement intradulslblss. 

Une conférence de M. Henri Dal lenne 
sur M. Mussolini 

aux j eanes de l 'U.N.C. 
Le succès de leur dernière conférence 

avait incité les Jeunes de l'U.N.C. de Lin-
selles, k faire de nouveau appel 4 M. 
Henri Dalenne, dont le talent d'orateur e t 
la documentation se Jouent des sujets tes 
plus épineux. 

C'est ainsi que samedi soir. 4 30 b. , e n 
la salle du < Grand Logis ». malgré la 
mauvais temps, les auditeurs sont venue 
entendre nombreux, une conférence sur 
M. Mussolini. 

Après avoir retracé la biographie d u 
Duce. M. Dalenne commenta l'histoire e t 
les doctrines d u fascisme. 

n rappela les causes du refroidissement 
des relations franco-italiennes e t 11 s o u ­
ligna la dernière en date : la répugnance 
visible d u gouvernement français a re­
connaître au roi d'Italie, le titre d'empe­
reur, après la conquête de lAbyssinl» e t 
son incorporation au nouvel empire ttalo-
éthloplen. 

L'orateur termina en souhaitant que la 
reprise de nos relations dlplomatsquee 
avec Rome soit bientôt -hnse farts e t 11 
conclut qu'il était grand tempe pour la 
France d'avoir une politique réaliste e t 
indépendante, exempte de toute T T h l é 
ration Idéologique ou chimérique. 

Intriguée, Dolorès essaya de deviner 
comment elle devait uti l iser ce t anneau . 

Quel mystérieux effet obttondratt-eUe 
e n se servant de c e magique m o y e n 
offert 4 elle dans des condit ions s i t r o u ­
b l a n t e s ? 

D a n s sa cervelle d e fillette 4 pe ine 
devenue Jeune fille, tous les contes d e 
fées lus e t re lus d a n s s o n ai liaison, v i n ­
rent e s livrer 4 u n e sarabande foue. lui 
retraçant les misères de P e a u d'Ane e t 
de CendrtUon. puis tour lurtuus arra­
chée a u dest in par l'Intervention d'une 
bonne enchanteresse ; e l le revit auss i 
les danses d'Aladin et l'usage mervei l ­
leux q u l l put tirer de aa pauvre ' 
4 huile. 

Avec précaution, perytoas, . 
Oolorès tendi t la m a i n vers 1» 

A o s moment , u n brai t de paa a s M 
entendre dans le ixaisJos sonore. 

C'étaient s e s geôliers, il n'y avai t p a s 
4 e n douter ; el le distinguait i iul lsmsi i t 
le pas lourd de l 'homme e t l e gnsseenent 
des savates tra înantes de s a d igne eans-
pagne. 

E n u n cl in d'oeil, l a Jeune atto ta* 
debout, très pale . ^ ^ s » s s » s s s » s * 
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